
économie

Pour cette deuxième saison du 
commerce éphémère rue des 
Grandes Écoles, la sélection des 
commerçants se confi rme éco-
responsable, engagée et locale.

Nouvelle saison 
à la boutique 
éphémère 

D ès ce mois de juin, l’économie 
circulaire est au rendez-vous 
avec une boutique Valoris qui 
présente du petit mobilier, 

des objets et accessoires de la marque 
Les Ateliers de la Croix-Rouge. Tous 
les produits sont issus de la récupéra-
tion et transformés dans les chantiers 
d'insertion de l’association. L’équipe de 
vente en magasin est également dans 
une phase de retour à l’emploi. « Pour 
nous, il ne s’agit pas uniquement de 
vendre nos produits, explique Joan Frey, 
responsable du projet. Nous voulons 
aussi faire passer le message de l’économie 

circulaire et de la réinsertion 
par l’emploi. »

Après une pause sur la période 
estivale, la boutique rouvre mi-août 
sur le thème de l’économie sociale 
et solidaire avec le magasin Free-Shop. 
Reprenant le modèle économique 
développé par l’association 
Circumactio, il fonctionne sur le prin-
cipe du don sans circulation d’argent 
dans le magasin. Sur adhésion à 
l’association, les consommateurs 
amènent les objets en bon état qu’ils 
n’utilisent pas et peuvent prendre 

des objets dont ils ont besoin. « Nous 
espérons aussi pouvoir organiser des ate-
liers pour consommer mieux », précise 
Marie-Amélie Ribager, qui projette 
l’ouverture d’un magasin permanent 
d’ici la fi n d’année.

Seconde main

En octobre et novembre, deux créa-
trices de textiles partageront l’espace. 
La toute jeune marque DCorps 
propose des vêtements unisexes 
mixant art et upcycling. La créatrice 
Elsa Delalande sublime des vêtements 

Une formation web 
pour les commerçants
Comprendre l’environnement numérique 
pour mieux communiquer sur les réseaux 
sociaux. C’est l’enjeu de la formation 
destinée aux commerçants installés dans 
Grand Poitiers que propose le Réseau 
des professionnels du numérique (SPN)  
Assurées par le conférencier Jean-Christian 
Rivet, spécialiste du sujet, deux sessions 
sont proposées lundi 16 mai, de 14 h à 17 h 
au Centre d’animation des Couronneries, et 
jeudi 19 mai, de 19 h à 21 h aux Trois-Cités. 
Au programme : comment vendre, attirer 
et fi déliser les clients grâce au numérique. 
Ateliers et retours d’expérience sont aussi 
proposés.

Record du monde pour la moto électrique 
sur batterie made in Saft Poitiers
Saft Poitiers vient de contribuer à un 
nouveau record : l’entreprise de batteries de 
pointe a participé à la conception, au test et 
à la fabrication des modules de la batterie 
de la Voxan Wattman, la moto électrique 
la plus rapide du monde. Le bolide semi-
caréné de moins de 300 kilos a atteint 
456 km/h au compteur sur une piste aux 
États-Unis. Annie Sennet, de Saft Space & 
Defense division : « La batterie de pointe 
de la Wattman embarque notre technologie 
lithium-ion qui a permis des gains de poids 
et de puissance considérables sur la moto 
avec un meilleur freinage, sans compromis 
sur la sécurité et la fi abilité. » Le résultat 

EN BREF
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de seconde main en brodant des corps, 
inspirés de photos qu’elle a elle-même 
prises. Marque 100% poitevine, La P’tite 
Goule présente des accessoires textiles 
pour les bébés et les jeunes enfants : 
sortie de bain, bavoirs, sacs à dos, petites 
couvertures… « Une collection imaginée et 
fabriquée à Poitiers », souligne Valentine 
Simon, la créatrice. Figuré sur toutes les 
pièces, le personnage brodé de la P’tite 
Goule peut être accompagné d’un prénom 
pour personnaliser l’objet.

ÉDITION

UNE FONDATION POUR 
DONNER DU SENS 

Depuis 2019, la fondation Li-
bellud s’est donné la mission 
de financer des projets dans 
le champ de la jeunesse 
et de l’éducation. Mathieu 
Chaveneau, co-fondateur 
et directeur exécutif de la 
fondation Libellud : « Il s'agit 
de “coups de pouce” jusqu'à 
20 000 € ou d'aides plurian-
nuelles jusqu’à 90 000 € sur 
3 ans.  
Au-delà du mécénat 
ponctuel, nous avons un 
engagement sur 30 ans 
avec des budgets bloqués 
sur 5 ans. Actuellement, 
c’est 1 million d’€. »

À SAVOIR

Leurs jeux sont « beaux ». Libellud, éditeur 
local de jeux de société, a fait de l’image sa 
marque de fabrique.

Libellud : le jeu par l’image

Q ui n’a jamais fait une partie de 
Dixit, Mysterium ou Dice Forge ? 
Ces jeux figurent au top 3 des 

ventes de Libellud. L’éditeur de jeux de 
société créé à Poitiers il y a 14 ans s’est 
fait une large place dans les jeux de 
communication et d’interprétation par 
l’image. « Il s’agit de faire deviner des idées, 
des émotions à travers des illustrations. Nous 
avons à cœur que nos jeux soient beaux », 
explique Dorine Métral-Charvet, chargée 
de communication de Libellud. 

Chaîne humaine

Sollicitée au départ par les auteurs de 
jeux, Libellud actionne ensuite toute une 
chaîne de développement avec une équipe 
de 19 salariés, constituée de graphistes, 
chargés de production, directrice artistique 
et game designer. Ensemble, ils travaillent 
sur les univers, les thèmes, l’ergonomie et 
la mécanique du jeu. L’an dernier, Libellud 
a performé en vendant 2,2 millions de 
boîtes, générant un chiffre d’affaires de 
15,5 millions d’€. Dixit (et ses extensions) 
est traduit en plus de 40 langues et a été 
vendu à plus de 10 millions d’exemplaires 
depuis sa sortie. Des nouveautés vont 
faire leur apparition. Elles seront dévoilées 
prochainement.

� libellud.com  

d’un travail acharné réalisé en moins 
de 5 mois. 

 ���Les beaux jours du Baudet 
Le supermarché coopératif et 
participatif Le Baudet est ouvert à 
toutes et tous jusqu’au 30 septembre. 
“Les Beaux Jours du Baudet” permet 
de venir faire ses courses au Baudet, 
17 place Henri Barbusse, sans payer 
d’adhésion ni assurer de permanence. 
L'opération consiste à faire découvrir 
ce supermarché pas comme les autres, 
faire comprendre son fonctionnement 
et ses valeurs. Objectifs : donner 
envie à de futurs coopérateurs et 
coopératrices de rejoindre cette 
aventure humaine.
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comprendre

Le partage de l’espace public
La ville, lieu de vie, bien commun, se partage.  
Pour qu’elle soit sûre et apaisée, le respect c'est la clé.
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STATIONNER SYMPA 
Sur les trottoirs, en double file ou sur un emplacement réservé 
aux bus, se garer nonchalamment, c'est très gênant.  
Sur les places réservées aux personnes en situation de 
handicap ou les pistes cyclables c'est extrêmement gênant, 
cela vaut une amende de 135 € et, surtout, ça peut même  
être carrément dangereux en masquant la visibilité  
d'un piéton ou d'un véhicule.

DE QUOI ÉLECTRISER LA RUE
Avec la trottinette, ingénieux moyen de transport, 
ça peut vite déraper… Leur déferlante sur les 
trottoirs met en danger les piétons.  
La bonne résolution ? Circuler de préférence  
sur les pistes cyclables et toujours  
en respectant le code de la route.

RAZ LE TROTTOIR
Un canapé fatigué à débarrasser ? Le coin de la rue n’est 
pas l’endroit idéal… Les dépôts sauvages d’encombrants 
ici ou là offrent de tristes paysages. La solution ? La dé-
chèterie. Une astuce à connaître : une fois par an, chaque 
foyer peut bénéficier, sur rendez-vous, d’un enlèvement 
d’encombrants. Contact : 05 49 42 82 56.

ADOUCIR LES MŒURS
Une enceinte mobile et de l'électro : le kiff total. Sauf que 
celui du voisin c’est plutôt Vivaldi. Pour que la rue ou le parc 
ne se transforment pas en dancefloor, que chacun puisse être 
tranquille, la diffusion de musiques amplifiées y est proscrite 
à quelques exceptions près, notamment pour la fête de la mu-
sique. La session tondeuse a aussi ses règles : exit par exemple 
l’anti grasse mat’ du dimanche matin !

SAUCISSES & COMPAGNIE
La saison des barbecues bat son plein. À la sauvage sur l’es-
pace public, c’est interdit notamment pour éviter les risques 
d’incendie. Des barbecues en libre-service sont disponibles au 
parc du Triangle d’Or et au lac de Saint-Cyr.
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Pourquoi un plan vélo ?

Cette démarche volontariste vise 
à apporter une réponse crédible 
et durable aux usagers du vélo. 
Le plan vélo est une série d’actions 
concrètes qui s’articulent autour de 
la réalité « terrain » : il s’agit de créer 
les aménagements concrets et sécuri-
sants pour faire du vélo un véritable 
moyen de transport. Le plan vélo est 
co-construit par la Communauté 
urbaine et la Ville de Poitiers.

Quels nouveaux itinéraires ?

Deux épines dorsales cyclables vont 
être créées pour assurer les trajets 
domicile-travail en connectant des 
secteurs à forte densité d’emploi 
et de résidence. D’une part, l’axe 
centre-ville-Futuroscope et, d’autre 
part, l’axe centre-ville-campus-CHU. 
Pour le premier itinéraire, les travaux 
viennent de commencer par la réha-
bilitation de la passerelle de l’Hôpital 
des Champs, permettant d’enjam-
ber le Clain à proximité de la Porte 
de Paris. Dans son prolongement, 

une piste cyclable de plus de 1 500 m 
sera créée sur la berge. La passerelle 
de la Doue, vers le parc du Moulin 
Apparent, sera dotée d’un nouveau ta-
blier sur l’armature existante. Concer-
nant l’axe centre-ville-campus-CHU, 
les travaux vont démarrer en 2023 
avec l’insertion d’une piste cyclable 
sur les avenues du Recteur Pineau 
et Jacques Cœur. « Le plan prévoit 
d’améliorer les standards. Par exemple, 
rue de la Milétrie, on passe de simples 
bandes cyclables à des pistes confortables 
et sécurisées ». La création d’une piste 
cyclable montante rue du Faubourg-
du-Pont-Neuf, en 2024, viendra 
parfaire le maillage.

Quelles autres actions ? 

Au-delà de ces axes structurants, 
le réseau secondaire va se densifi er 
pour irriguer les quartiers et inter-
connecter les communes. 
Par exemple, le revêtement du che-
min des Bonnes entre Montmidi 
et la Demi-Lune sera repris et une 
« vélorue »* sera expérimentée rue 
des Joncs. Loin d’être anecdotique, 

la mise en place de 180 panneaux de 
signalisation type « tourne-à-droite » 
sera réalisée d’ici fi n 2023 afi n de 
fl uidifi er les déplacements aux inter-
sections en permettant aux vélos de 
s’extraire du fl ux automobile. L’amé-
lioration des 59 sas vélo est également 
à l’ordre du jour avec une largeur plus 
importante et une bande de résine 
colorée pour en accroître la visibilité. 

 Cartographie du plan vélo disponible sur 
 poitiers.fr
* vélorue : voie où la circulation des vélos est prio-
ritaire sur la chaussée, les voitures y circulant sous 
certaines conditions.

Grand Poitiers a adopté son plan 
vélo qui court jusqu’en 2026. 
11 millions d’euros sont alloués à 
l’aménagement d’infrastructures 
cyclables à Poitiers. Voici ce qui 
est prévu.

En piste !

grands projets Depuis mai, la passerelle de 
l'Hôpital des Champs, fermée 
de longue date, est en travaux. 
Objectif : la rouvrir aux 
circulations douces.
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20 km
d'aménagements 
cyclables supplémentaires
à l’horizon 2026
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Réfection en vue pour la passerelle de 
la Doue, proche du Moulin Apparent.
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éducation

C réé l’an passé au plus fort de la 
pandémie, « Pas’sage » est relancé 
cette année entre des accueils 
périscolaires et des structures 

pour personnes âgées. Ce dispositif de 
la Ville de Poitiers veut lutter contre la 
solitude dans les établissements pour 
personnes âgées, où le Covid isole encore. 
Les résidents de la résidence Marie-Louise 
Troubat ont repris ce printemps leurs 
échanges avec des enfants de l’accueil 
périscolaire de Paul-Blet. Pour le moment, 
le dialogue continue de s’établir par le 
biais d’un cahier qui circule entre les 
deux établissements. « Chaque groupe 
s’y exprime sur la vie quotidienne, pose des 

questions pour apprendre à se connaître », 
relate Sandrine Meunier, qui coordonne 
« Pas’sage » à la direction Éducation. 

De leur côté, la résidence René Crozet 
et l’accueil périscolaire de l’école Montmi-
di vont aussi reprendre leurs échanges, 
cette fois sur le thème des animaux à 
travers dessins, annotations et souve-
nirs. Dès que les mesures sanitaires des 
résidences le permettront, une rencontre
« pour de vrai » sera organisée. 
« Les enfants se montrent touchés par ce pro-
jet, car beaucoup ont aussi un papi ou une 
mamie qui leur a manqué ou leur manque 
encore », souligne Sandrine Meunier.

Le dispositif « Pas’sage » met 
en relation des personnes 
âgées et des enfants de l’accueil 
périscolaire. Une main tendue 
pour alléger l’isolement.  

ATELIER POUR 
TOUS LES ÂGES
Ce mois-ci, des personnes 
âgées adhérentes de 
l’association CIF-SP Solidaires 
entre les âges, tisseront les 
premiers liens avec les enfants 
de l’accueil périscolaire de 
l’école maternelle La Licorne, 
à l’occasion d’un atelier 
manuel. Ils devraient aussi 
se joindre à une sortie des 
enfants en juin, au château 
de Beauvoir. 

À NOTER

Un pas'sage 
entre 
générations
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Changer le regard des fi lles sur elles-mêmes. 
Celui des autres, qu’il vienne de la famille, des 
amis ou des institutions. Celui, enfi n, qu’elles 
posent sur les autres fi lles de leur quartier. 
C’est l’objectif du Centre d’animation des Couron-
neries qui a commencé à mener un travail de fond, 
qui va durer 3 ans, afi n de mieux comprendre ce 
que c’est que d’« être une fi lle aux Couronneries ». 
En partenariat avec l’association Politiqu’elle, 
le Centre d’Information des Droits des Femmes 
et de la Famille (CIDFF), et les éducateurs de 
l’Association départementale pour la sauvegarde 
de l’enfant à l’adulte (Adsea), la maison de quartier 
va aller à la rencontre des fi lles aussi bien que des 
garçons pour recueillir leur ressenti et réfl échir à 
des axes d’amélioration. Objectifs ? Promouvoir 
l’égalité des sexes et mieux cerner les probléma-
tiques, pas toujours visibles, qui se posent aux 
fi lles du quartier, quel que soit leur âge.  

QUARTIERS

Quelle place pour les fi lles? 
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u Un atelier de sensibilisation 
à la maison de quartier des 
Couronneries. 

À l'accueil périscolaire de l'école La Licorne, 
des seniors ont participé à un atelier 
avec les petits.
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« Oh oui ça me fait très plaisir 
qu’on m’appelle pour discuter 
un peu. Ils sont très gentils. 
On parle de toute sorte de choses 

et ça me remonte le moral », explique 
Jacqueline. À 86 ans, elle vit seule 
et s’est inscrite sur le registre cani-
cule. Celui-ci recense les personnes 
âgées de 65 ans et plus, les personnes 
reconnues inaptes au travail de plus 
de 60 ans vivant à domicile ou encore 
les adultes handicapés. Du 1er juin 
au 15 septembre, deux agents sont 
mobilisés pour contacter les per-
sonnes comme Jacqueline dès que la 
préfecture déclenche le plan cani-
cule. La personne ne répond pas au 
téléphone après plusieurs tentatives ? 
Un agent du CCAS peut se rendre à 
son domicile pour s’assurer qu’elle 
va bien. 

Les bons gestes en période 
de canicule

Les bons gestes à adopter pour se 
prémunir ? 

•  Mouiller son corps et le ventiler
•  Manger et s’hydrater en quantité 

suffi  sante, ne pas boire d'alcool
•  Éviter les eff orts physiques
•  Maintenir sa maison au frais 

en fermant les volets le jour 
•  Prendre des nouvelles de ses 

proches. 

La chaleur a un eff et immédiat sur 
l’organisme : son impact sur la santé 
ne se limite pas aux températures 
extrêmes. Les alertes corporelles 
à prendre en compte immédiate-
ment ? Crampes, fatigue inhabituelle, 

maux de tête, fi èvre supérieure à 38°, 
vertiges, nausées ou encore propos 
incohérents.

Le climat change à Poitiers comme dans le monde entier. Les températures moyennes 
annuelles augmentent, avec des vagues de chaleur plus régulières et plus intenses. 
Les personnes fragilisées, en raison de leur âge ou de leur état de santé, peuvent 
s’inscrire sur le registre canicule. 

ALTRUISME

À la veille de la journée 
internationale de la surdicécité, 
double défi cience visuelle et 
auditive, le Cresam (Centre 
national de ressources handicaps 
rares - surdicécité) organise un 
événement à l'îlot Tison dimanche 
26 juin. Sous une forme festive, 
des échanges avec les personnes 
atteintes de surdicécité et des 
ateliers permettront de comprendre 

ce handicap rare. En amont, 
les volontaires tricoteront un carré 
de laine à envoyer au Cresam, pour 
que la passerelle en soit recouverte. 
L’équipe du Cresam accompagne 
au quotidien les personnes pour 
qu’elles gagnent en autonomie 
Lieu d’écoute, de conseil et de 
soutien ses missions consistent 
également à former les aidants, 
proches et professionnels.

Le handicap rare en lumièreÀ Larnay, on tricote 
activement pour 
préparer l'évènement.

Canicule : 
une cellule veille 
sur les personnes 
fragiles

solidarité

Au frais
Quels sont les lieux de répit où l'air 
est rafraîchi ? 
Dans les nombreuses églises de Poi-
tiers, à la cathédrale et au Palais, les 
murs épais préservent une certaine 
fraîcheur. Dans les parcs, les frondai-
sons des arbres des parcs et jardins 
dispensent également de la fraîcheur. 
Le plan communal de sauvegarde de 
la Ville de Poitiers prévoit, en cas de 
phénomène majeur, l'ouverture de 
trois lieux rafraîchis : le TAP, la mé-
diathèque François-Mitterrand et la 
patinoire. Autres options : les cinq 
centres commerciaux et deux cinémas 
climatisés, où il est possible de se ré-
fugier au frais en cas de forte chaleur. 
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